
Soirée « LAUDATO SI' » 

 

 

Le vendredi 4 décembre 2015, s'est tenue à Samer une soirée de partage, de découverte d’initiatives et 

d’échanges sur le thème : « Sauvegardons notre maison commune ». En petits groupes (1 par chapitre), les 

personnes présentes ont pu (re)découvrir des extraits de l’encyclique « Laudato si’ », et exprimer ce qu'elles 

en retenaient. La mise en commun a ainsi permis d'avoir une approche générale du document. Voici une 

synthèse des échanges : 

 

Chapitre 1 : « Ce qui se passe dans notre maison » 

 

« Le moment de discerner » 

Le constat est très sévère. 
 

Bien que notre société progresse sur la technologie, sur les offres de consommation, notre terre devient 

moins belle, moins riche. Tout est lié, les crises financières, sociales, les catastrophes naturelles régionales.  
 

Il y a urgence à réagir. Cela prend en compte l’Humanité. Il faut reconnaître une seule famille humaine pour 

répartir équitablement les biens du monde. Il nous invite à l’abandon de notre confort. 
 

On arrive dans un monde qui se termine car on ne pourra plus progresser. 
 

Il nous alerte sur nos comportements, comme « l’écologie superficielle » où il nous suffirait de prôner le 

développement durable (ce qui nous donne bonne conscience) sans changer profondément, collectivement il 

faut vivre plus « une fraternité universelle » en intégrant « toute créature » et « toute personne ». 

 

 

Chapitre 2 : « L'Évangile de la création » 
 

« L'Homme est un être de relations (Avec Dieu, les autres hommes, la nature). 
 

L'harmonie a été rompue. Cette rupture, c'est le péché de ne pas se reconnaître comme des créatures limitées 

et prétendre la place de Dieu. 
 

Une lecture erronée de la Genèse 1 (« soumettez là ») serait responsable des abus et du non respect de la 

création. « La cultiver et la garder » (Genèse 2,15) implique une réciprocité entre être humain et la nature. 
 

Prélever ce qui est nécessaire pour survivre. 
 

Garantir la continuité de la fertilité de la terre pour les générations futures. 
 

Tous les vivants (animaux, arbres, plantes, …) ont une valeur propre devant Dieu. 
 

L'être humain a le rôle particulier de parfaire la création parce qu'il est doué d'intelligence et d'amour et 

attirer par la plénitude du Christ. » 

 

 

Chapitre 3 : « La racine humaine de la crise écologique » 
 

« La foi excessive en la technologie, au lieu de répondre à nos besoins, ne cesse de nous en créer. 
 

De ce fait, les finances et les politiques ont faussé le bien commun, les valeurs de la vie sociale et humaine, 

et la relation de l'Homme avec la nature, son environnement. 
 

Un changement est bien difficile à réaliser pour chacun de nous. » 

 

 

Chapitre 4 : « Une écologie intégrale » 
 

« L'Homme et son environnement sont en relation (enchevêtrés). On ne peut pas les séparer. 



 

La diversité dans les cultures est une richesse. 
 

Importance dans la vie sociale. 
 

Porter un autre regard sur les choses. 

Avant, importance des objets qui font que l'on existe. Aujourd'hui, les regards changent. 
 

Importance des relations. 
 

Chaque chose que l'on fait peut avoir des effets sur d'autres choses (effet papillon). 
 

Chacun a sa place et doit être respecté. Chacun est responsable de lui même et des autres.  
 

Ce n'est pas facile de se demander ce que l'on va laisser après. 
 

Nature : Cadeau que l'on doit transmettre. 
 

La bonne solution n'est pas unique. Chaque groupe aura sa solution suivant son environnement. 
 

Une petite initiative peut être amplifiée et faire bouger les choses. Faire autrement. 
 

Prendre sa part et partager. » 

 

 

Chapitre 5 : « Quelques lignes d'orientation et d'action » 
 

« C'est le moment de s'y mettre, d'agir. 
 

Il est important de penser planète et pas seulement pays. 

On a eu beaucoup d'intelligence pour l'industrialisation. On peut en avoir autant pour protéger la planète. 
 

La société, les associations, les personnes peuvent influer sur les gouvernements. Il y a interdépendances 

entre les instances locales et niveau mondial. 
 

Avoir des solutions globales, un projet commun. On est tous dans la même maison. On a chacun une 

responsabilité. Une saine croissance, c'est une limite raisonnable. 
 

Se mettre d'accord sur les biens communs communs globaux : ressources, air, eau, terre éducation, santé, … 
 

Décroître dans sa consommation pour croître dans son humanité. » 

 

 

Chapitre 6 : « Education et spiritualité écologiques » 
 

« La simplicité du texte. Accessible à tous. Revenir à l'essentiel. 
 

Apprécier ce qui est petit. 
 

C'est une marche arrière constructive. 
 

Une éducation à revoir. 
 

Faire des petits gestes économes mais ensemble. 
 

Un retour à l'Evangile, la spiritualité en contemplant la création, le Créateur. 
 

La loi Hamon en obligeant la fourniture de pièces détachées en électroménager freine le consumérisme. 
 

Croissance par la sobriété, mieux que la décroissance. 
 

Combat contre l'individualisme. » 


